
43M            Petite fille.

J'aime tes sourires qui coursent, les souvenirs d'enfants.
J'aime quand tu bois la source, en me parlant d'avant.
J'aime le feu qui te brûle, d'essayer de grandir,
Et ce que j'accumule, que je n'ose’ pas te dire.
   J'aime les jours qui t'emmènent, les questions que tu poses.
   J'aime le voile et la traîne, dans les rêves où tu poses.

Petite fille,
Tu as grandi, mais tu n’ sais pas encore.
Petite fille,
Tu es jolie dans cette’ glace’ qui t'ignore.
Petite fille,
Tu brilles déjà dans des regards fiers,
Dans des regards droits, sous un ciel d'enfer.
   Petite fille,
   Tu es une' femme’ dans le rouge et la flamme.
   Petite fille,
   Tu t' crois sésame’ sans penser faire du mal.
   Petite fille,
   Tu vis déjà les anneaux de fer,
   Les anneaux de bois, tu sais pas quoi faire.

J'aime tes yeux agrandis, sur des réponses premières.
J'aime tes doigts quand tu pries, quand tu jures sur la pierre.
J'aime le temps qui s'en va, qui t'oublie sans savoir.
Une' écharpe' laissée là, et ton rire dans le soir.
  J’aime les jours qui t’emmènent, les questions que tu poses.
  J’aime le voile et la traîne, dans les rêves où tu poses.

Petite fille,
Tu as grandi, mais tu n’sais pas encore.
Petite fille,
Tu es jolie dans cette’ glace’ qui t’ignore.
Petite fille,
Tu brilles déjà dans des regards fiers,
Dans des regards droits, sous un ciel d’enfer.
  Petite fille,
  Tu es une’ femme’ dans le rouge et la flamme.
  Petite fille,
  Tu t’ crois sésame’ sans penser faire du mal.
  Petite fille,
  Tu vis déjà les anneaux de fer,
  Les anneaux de bois, tu sais pas quoi faire.
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